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Aux lecteurs et lectrices, 
 

LES RÉCOLLETS 
 
Aujourd’hui, vous lirez quelques informations sur les Récollets. Première communauté religieuse 
arrivée au Québec, soit en 1615. En 2015, c’est donc le 4e centenaire de leur arrivée. 
 
Les Frères mineurs récollets (ou simplement : les Récollets) étaient les membres de l’Ordo fratrum 
minorum recollectorum (la) (traduit littéralement : Ordre des frères mineurs recueillis). Ils 
appartenaient à la tendance dite « observante » des franciscains, l’ordre religieux inspiré par saint 
François d’Assise. 
 
En 1897, à l’initiative de Léon XIII, ils fusionnèrent avec les Frères mineurs Déchaussés et les 
Réformés pour former l’Ordre des Frères mineurs (OFM), en d’autres mots : les Franciscains. Le 
premier récollet a été l’Aquitain François Doziech (mort à Alcalà de Henares en Espagne), qui a fondé 
l’ordre vers 1583, à Rabastens. 
 
En France, on pouvait s’isoler pour se recueillir dans un couvent de récollets; mais les récollets étaient 
souvent aumôniers militaires. Ils ont aussi donné beaucoup de missionnaires à la Nouvelle-France, où 
leur trace a été importante (on leur interdit, après la Conquête par la Grande-Bretagne, d’accepter de 
nouveaux membres), et aux Indes. En France, la Révolution supprima l’ordre. 
 
L’ordre disparut en 1897, lors du regroupement des franciscains dans l’ordre des Frères mineurs par 
la bulle Felicitate quadam (de) de Léon XIII; toutefois, la spiritualité et l’identité des récollets 
perdurèrent plus longtemps. En plus des récollets entrés dans l’histoire, l’ordre a laissé de 
nombreuses traces dans le nom de bâtiments (« couvents des récollets ») et dans la toponymie. 
 
Récollets célèbres 

Jean Dolbeau; Pacifique Du Plessis; Claude François, également sous le nom de « Frère Luc »; 
Denis Jamet; Joseph Le Caron; Didace Pelletier; Gabriel Sagard; Nicolas Viel… 

 
L’ancien Couvent des récollets de Paris se situe à côté de la gare de l’Est. Utilisé pendant un siècle 
comme hôpital militaire, il accueille maintenant la maison de l’architecture et l’ordre régional des 
architectes, ainsi qu’un foyer pour artistes étrangers. 
 
Dans le département de la Loire, il existe encore un couvent des Récollets à St Germain Laval. Celui-
ci est occupé par le collège Papire Masson. Ce bâtiment aux murs épais est bien conservé. 
 
On ne compte pas moins de 21 noms de lieu québécois rappelant aujourd’hui le souvenir des récollets 
au Québec. Un lieu-dit de Montréal a longtemps porté le nom de Sault-au-Récollet. 
 
Les Récollets ont été présents au Québec de 1615 à 1629 et de 1670 à 1849. Au début des années 
1970, l’histoire de ces missionnaires se résumait, dans les manuels d’histoire du Québec, à la seule 
mention de leur venue en Nouvelle-France en 1615 et au fait qu’il s’agissait de la première 
communauté religieuse en terre québécoise. Aucune explication n’était fournie pour justifier le moment 
de leur arrivée et le choix de la communauté elle-même. D’ailleurs, aucune synthèse de l’œuvre des 
Récollets n’a été réalisée à ce jour. 
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